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La tortue et le paon 

En mars, lors d’une semaine aux jours plutôt clairs, 

Se tint une grande fête, aux airs populaires. 

C’était un grand moment, aux thèmes éclatants, 

Pour crier haut et fort : « J’ai ma place, assurément ! » 

 

La tortue, humble et sage, avait pris part aux festins, 

Étonnée par la thématique des plus fins. 

« Je suis là, dit-elle, à ma manière, 

Sans grand bruit ni fanfare, mais d’une patience sincère. » 

 

Le paon, flamboyant, aux plumes déployées, 

Montrait à tous son éclat, sans jamais se lasser. 

Il parade avec fierté, dans les jardins et les cours, 

Fait de chaque instant un spectacle d’un grand jour. 

 

« Regardez-moi, disait le paon, en tournant sur lui-même, 

Je suis le centre de l’attention, le joyau suprême ! » 

La tortue, dans un souffle, observa le tableau, 

Et se mit à sourire devant ce grand show. 

 

« Cher paon, dit-elle, tu brilles de mille feux, 

Mais la place de chacun n’est pas toujours celle des lieux. 

Nous sommes tous différents, chacun a son rôle, 

Même si parfois, c’est moins voyant, ou moins drôle. » 

 

Le paon, amusé, répondit avec une touche d’ironie : 

« Ah, chère amie, la place, est-ce vraiment une harmonie ? 

Je me demande, parfois, si l’éclat que je donne, 

N’est pas une façon de cacher de vilaines zones. » 

 

La tortue, d’un ton posé, reprit la parole : 

« L’inclusion est la clé, elle est notre boussole. 

Que ce soit en grandeur ou en petitesse, 

Chaque être a sa place, c’est là notre sagesse. » 

 

Le paon, un peu contrit, réfléchit à ces mots, 

Comprenant que chaque être, sans égard aux égaux, 

A sa place dans le monde et mérite l’harmonie, 

Que ce soit en lumière ou en modestie. 

 

La vraie place dans la société 

N’est pas seulement une question de visibilité, 

Mais d’inclusion sincère et de reconnaissance 

Pour chaque être, dans toute sa diversité et sa présence. 

 


